


La restauratrice Pascale Brenelli a redonné toute sa couleur d’antan à
un tableau qu’elle a récupéré dans un état de délabrement très 
avancé.
Seule et unique peinture de l’église de Saint-Jacques-de-Thouars, le tableau représentant saint Jacques a pu 
bénéficier d’une restauration complète lui redonnant tout son éclat. Et cela était plus que nécessaire ! « Je crois 
que c’est un des plus abîmés que j’ai eu à travailler », a commenté lors de l’inauguration la restauratrice 
Pascale Brenelli, dont l’atelier est installé sur l’île de Ré.

> À LIRE AUSSI. Saint-Jacques-de-Thouars, un village qui défie les siècles

Toile percée, décloué, avec des traces de déjection d’oiseau, remplie de trous au point de se demander s’il n’a 
pas servi de cible pour des enfants amateurs de fléchettes, avec des lacunes et une couche picturale fortement 
dégradée, il a fallu un long travail pour lui redonner son lustre d’antan. « J’ai dû avoir la toile dans mon atelier 
pendant un peu plus d’un an, mais si on compte en nombre d’heures, cela correspond à un mois ou un mois et 
demi de travail », estime l’artiste et artisane.

https://www.lanouvellerepublique.fr/thouars/saint-jacques-de-thouars-l-eglise-et-son-coq-beni-remis-au-centre-du-village
https://www.lanouvellerepublique.fr/deux-sevres/commune/saint-jacques-de-thouars/saint-jacques-de-thouars-un-village-qui-defie-les-siecles


Sylvain Sintive, à droite de la restauratrice Pascale Brenelli, remet à Pierre-André Masteau, délégué 
départemental de la Fondation du patrimoine, la plaque qui sera apposée à côté du tableau.
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« Je pense que c’est un Rembrandt »
Le tableau d’1,44 m par 1,15 m daterait selon les estimations du 19e siècle. Il n’est pas signé. « Je pense que 
c’est un Rembrandt », ironise Sylvain Sintive, le maire d’une commune aux petits moyens. Néanmoins, pour 
cette restauration, d’un coût total de 5.935 € TTC, la municipalité n’a pas eu trop d’argent à engager. Grâce au 
don de 2.500 euros du Club des mécènes, outil de la Fondation du patrimoine regroupant neuf entreprises, au 
chèque de 500 euros de l’association saint-varentaise Recyclutile, et au fond de concours de la communauté de 
communes du Thouarsais de 1.222 euros, la collectivité a payé le reste à charge de 1.713 €.

« Ce tableau fait partie de l’histoire culturelle et patrimoniale de la commune. Il était important de le restaurer.
Mme Brenelli a en plus fait un travail remarquable. Cette toile rehausse l’intérieur de l’église », souligne l’élu, 
ravi de l’investissement et du résultat.

Placé en hauteur, au-dessus du chœur, il brille et attire le regard. « Nous envisageons de le valoriser davantage 
en installant un spot », a laissé entendre Sylvain Sintive. Et la lumière fut !
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